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Novembre est venu, et avec lui s'est levé

le jour du souvenir.
Tous sont allés vers le même lieu : cime-

tières de grandes villes aux allées rectilignes
et bien entretenues où les bouleaux et les sau-
les laissent p leuvoir leur o f f r a n d e  de sequins
d'or ; petits cimetières de villages serrés con-
tre leur clocher comme pour mieux entendre
encore la cloche qui tinte et où chaque famil-
le a son propre tertre.

Les uns sont allés avec des masses de f leurs
cueillies dans le jardin , les autres ont porté
le chrysanthème rare de forme et de couleur,
mais tous ont la même raison : c'est le jour
du souvenir.

Mais n'y a-t-il dans l'année qu'un seul jour
pour se souvenir et évoquer le passé , les leçons
de ceux qui ne sont plus ? Bien pauvre est
celui à qui on ne donne qu'un jour , alors que
lui a donné tant d'années !

L 'Eglise a peut-être voulu faire violence à
l 'ingratitude des hommes en leur indiquant
dans l'année quelques heures où le souvenir
arrêtera leur hâte de vivre.

Mais n'est-il pas meilleur de croire que c'est
pour unir tous les hommes dans un même ges-
te en hommage à ceux qui ne sont plus ?

Que ceux qui disent : « Les morts sont "bien
morts », se trompent , car, qu'on le veuille ou
non, sans cesse le souvenir s'éveille au long
des jours , et les disparus ' ne le- sont jamais
tout à fai t .  Ils vivent autour 'de rious', dVec
nous par les souvenirs qui s'éveillent , et jamais,
du temps de leur vivant , on eût évoqué tous
les traits de leur vie qui jaillissent du passé
comme une source intarissable...

Toussaint , jour des morts, jour où le cœur
meurtri par les séparations retrouve sa peine ,
moins violente peut-être qu'au premier jour ,
mais non moins douloureuse.

Nous qui avons près de nous un lieu de
pèlerinage , pensons un peu à ceux qui ne sau-
ront jamais où est le lieu de sépulture d'un
être cher !

Pensons à toutes les incertitudes, à toutes
les angoisses de ceux qui , séparés , vivent dans
l'attente et dans la crainte.

Toussaint , jour où nous devons unir dans
un même hommage et une même prière tous
ceux qui , sur les champs de bataille , ont fa i t
le sacrifice suprême , et dans notre asile de
paix adresser le souvenir ému de tout Suisse
à ceux qui, chez nous, ont été victimes du
devoir envers la Patrie. ANILEC.

Un chef de tram fait une chute
M. Paul Bron , chef de train du dé pôt de St-Mau-

rice , a fai t , dans les escaliers de sa cave , une mau-
vaise chute qui met dans l ' inquié tude son entourage.

Nous voulons esp érer que M. Bron s'en tirera et
nous lui exprimons ici toute notre sympathie.

Un ouvrier se tue aux mines de Collonges
Un ouvrier  de Troistorrents , Jérôme Donnet , tra-

v a i l l a n t  aux mines de Collonges , vient d'être vict ime
d'un accident mortel.  Un anneau du téléférique
s'étant rompu , Donnet a été a t t e in t  v io lemment  à la
tête par le câble et il a exp iré peu après . La victime
était  âg ée de 29 ans.
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La situation
LA BATAILLE D'EGYPTE.

Les combats font rage sur le front d'Alamein. Les
Britanniques ont réussi une percée sur une ligne de
14 km. et une profondeur de 10 km. et assurent avoir
conservé tous leurs gains. Les bombardiers lourds
anglais ont commencé des attaques massives sur des
forces ennemies concentrées à Sidi el Barrani. L'avia-
tion américaine est intervenue en s'occupant des
objectifs vitaux de l'Afrikakorps. Les opérations ter-
restres de la 8e armée consistent toujours à nettoyer
les champs de mines avant de s'attaquer aux ouvra-
ges principaux. Le déploiement des blindés est en-
core impossible, étant donné que le front n'a que
60 kilomètres de largeur et qu'il ne peut être franchi
dans la dépression d'El Quattara.

A Berlin, on se montre très optimiste au sujet de
cette bataille. Le communiqué de jeudi assure que
les positions dans le secteur nord du front n'ont pu
être entamées et que l'offensive britannique a déjà
coûté à l'ennemi 306 chars, soit le tiers environ
des tanks mis en ligne le premier jour de l'attaque.

L'optimisme règne également du côté anglais, sans
toutefois que l'on s'illusionne sur les difficultés des
opérations en cours ; on estime en général que la
lutte sera longue et ardue.

Le « Times » écrit : « L'objectif est l'armée de l'en-
nemi. Le but doit être de lui infliger une défaite
écrasante et de prendre possession de toutes les ba-
ses nord-africaines. »

Le « Manchester Guardian » déclare : « Nous cher-
chons à reprendre le contrôle de la Méditerranée et,
avec lui, la possibilité de soumettre l'Italie au choc
massif de notre puissance croissante, »

Quant au « News Chronicle », il dit que l'objectif
plus lointain, dépendant de l'occupation de Tripoli,
est un débarquement sur terre italienne.

Voilà au moins les Italiens dûment avertis !

LA BATAILLE AUX ILES SALOMON.
La bataille des Iles Salomon entre aujourd'hui jeu-

di dans sa cinquième journée sans qu'on puisse en-
core dire en faveur de qui elle tournera. Si l'on
écoute le son de cloche ni ppon , les Américains au-
raient subi de graves pertes dans uri engagement qui
s'est produit près de Santa-Cruz, à 600 km. à l'ouest
des Salomon. Ils y auraient perdu 4 porte-avions , 1
cuirassé et un autre navire ; 3 croiseurs et 1 contre-
torp illeur y auraient été endommagés; Ce à quoi, M.
Knox, secrétaire américain de la marine , rétorque
ironiquement que cette assertion n'est qu'« une his-
toire de pêche ». En ce qui concerne les porte-avions,
la dépêche japonaise paraît pour le moins invraisem-
blable à beaucoup d'observateurs. Il faut cependant
tenir compte qu'un communiqué de Washington di-
sait mercredi que les forces américaines avaient per-
du la supériorité en avions et en navires, ce qui indi-
que que des pertes importantes leur ont été infli-
gées ; mais ce communiqué ajoutait que d'importants
renforts étaient en route.

Les journaux nippons croient savoir qu'avec la ba-
taille des Salomon, la plus grande partie , si ce n'est
la totalité de la flotte américaine du Pacifique sud-
est, est probablement détruite.

L'amiral nippon Suetsegu a déclaré que la bataille
décisive reste encore à livrer , que les forces de son
pays sont prêtes, mais que les efforts déployés par
les Américains en matière de constructions aéronau-

tiques et navales devaient être pris au sérieux. Les
Américains peuvent encore perdre la bataille en
cours ; il n'en demeure pas moins qu'ils ont en ce
moment 13 porte-avions en construction, sans parler
d'autres unités. E. M. Roosevelt a signé mardi un
projet de loi mettant 15 autres milliards de dollars
à la disposition de la marine ; des contrats sont au-
torisés pour la construction immédiate de 500,000
tonnes de nouveaux porte-avions , de 500,000 tonnes
de nouveaux croiseurs et 900,000 tonnes de des-
troyers et vaisseaux d'escorte , plus 200,000 tonnes de
navires auxiliaires. Belle armada, en vérité, mais les
forces actuelles au combat dureront-elles jusqu'à ce
qu'elle puisse intervenir ?

Au chapitre des crédits américains, notons égale-
ment celui affecté aux avions de bombardement dont
14,611 appareils coûteront le beau denier de 2,862
millions de dollars.

L'ODYSSEE DE STALINGRAD.
La bataille pour Stalingrad est entrée mercredi

dans son 90e jour. Les Allemands ont lancé de nou-
veaux assauts, mais sans succès appréciables, les con-
tre-attaques soviétiques ayant annihilé leurs gains.
C'est au nord-ouest de la ville qu'une action sérieuse
est engagée par l'armée de dégagement de Timochen-
ko qui a obtenu des avantages assez marqués, creu-
sant dans les lignes allemandes une poche de 15 km.
de. profondeur sur 3 de large, mais qui n'en est pas
moins encore à plus de 65 km. de la ville héroïque.

Dans le Caucase, les Germano-Roumains ont dé-
placé leur front d'attaque dirigé contre les puits de
Grosny ; ils ont infléchi à droite et concentrent, mo-
mentanément leurs efforts pour traverser les collines
du Caucase occidental et conquérir le port de Tuapse.

L'OCCUPATION EN NORVEGE.
Lé. directeur de la presse du gouvernement Quis-

lin'g s'y prend, de ''drôle- de• façon poiir s'attirer les
bonnes grâces du peuple norvégien. Il vient , en effet ,
d'interdire deux publications religieuses , dont l'une
est l'organe officiel de l'Eglise de Norvège, et l'autre
le « Bulletin missionnaire de Norvège », qui parais-
sait depuis près de çerçt ans, . ! . . . . ,  '.]  ; ., '

La réplique n'a pas . tardé. Les patriotes norvégiens,
malgré la répression impitoyable qui les attend, se
sont livrés à un acte de sabotage hardi. Mercredi, ils
ont fait sauter le dock flottant de Trondheim, ainsi
qu'un navire ravitailleur.

UN DISCOURS WILLKIE.
De retour aux Etats-Unis, M. Willkie s'est livré à

de nouveaux « brocarts » qui ne sont autorisés qu'en
pays démocratique. Il a reproché le retard apporté à
la création d'un second front , l'aide insuffisante ap-
portée aux Russes et aux Chinois. Il a réservé une
nouvelle strophe aux chefs militaires en alléguant
que « les opérations n'ont pas été dirigées de maniè-
re: telle qu'on puisse croire aveuglément en leur
infaillibilité ». M. Willkie a également entonné un
couplet à l'intention des pays coloniaux qui aspirent
tous, a-t-il dit , à la liberté politique et économique.

L'ex-concurrent de M. Roosevelt sera vite pardon-
né, malgré son langage frondeur. Et peut-être a-t-il
trouvé la bonne méthode pour mettre son pays dans
la voie des réalisations inscrites au programme des
républiques anglo-saxonnes. F. L.

La « Chanson valaisanne » a Lyon
Nous avons annoncé que la « Chanson valaisanne »

a obtenu le plus bril lant succès à Lyon, où elle a été
appelée dernièrement pour un concert au bénéfice de
la Croix-Rouge française.

Voici une appréciation du « Nouvelliste lyonnais » :
« Châles multicolores , coiffes blanches , vestes de

bure , comme ils respirent la santé morale , la vigueur ,
l' amour de leur terre , ces Valaisans descendus pour
notre joie de leur belle cité fichée sur un promon-
toire dominant la vallée du Rhône.

Comment ne pas être ému eh écoutant  ces chan-
sons à la fois sincères , parfois naïves, toujours mu-
sicales cueil l ies dans le grand livre du folklore hel-
vét ique.  Quelques-unes sont signées de grands noms :
Gustave Doret , René Morax , toutes sont interprétées
à ravir  par un ensemble cohérent aux voies trava il-
lées et modelées avec goût par un bel animateur , M.
Georges Haenni , grand ap ôtre du folklore et de la
mus ique  tout court.

Mais c'est peut-être , dans la musique sacrée, le
lendemain , en l 'église Saint-Bonaventure , que la
« Chanson valaisanne » donna pleinement sa mesure.
Sous l ' impulsion de M. Georges Haenni , ce groupe-
ment  s'est imprégné de grégorien pur et restitue
I' « Ave Maria » et l' « O vos Omnes » de Vit toria  avec
une remarquable  compréhension.  Remercions la Croix-
Rouge d'avoir eu l 'heureuse idée de fa i re  connaître
à Lyon ce bel ensemble. Ainsi  que le rappelai t  élo-
quemment  Mgr Lavarenne , au cours de son allocu-
tion , la Suisse est ac tue l lement  la « Soeur de chari té
do l 'Europe », une sœur que nous aimons et qui nous
le rend bien. »

Les chemins de fer rh8t _ q__ .es
et le Brique-Disentis

Les chemins de fer rhétiques s'étaient  proposes
d'agir auprès des autorités fédérales , par l ' intermé-
diaire du Conseil d'Etat  grison , afin d' obtenir  la ces-
sion du tronçon Andermat t -Disent is  du chemin de
fer de la Furka. Le Conseil d' admin i s t r a t ion  de cette
dern ière  compagnie a émis une protestation énergi-
que contre cette prétent ion , disant  notamment  qu 'elle
refuse toute discussion au sujet de cette demande .

Vingt-cinq ans de service à l'E. O. S
Trois employés ayant 25 ans de service à l'E. O. S.

ont reçu une montre en or , un insigne argent et le
di plôme de l'Union des Centrales suisses. Ces fidel.es
serviteurs sont MM. Jacques Sauthier et Joseph Jac-
quérioz de la centrale de Martigny-Bourg, et leur
collègue Marcel Maret , de la centrale de Fully.

Ajoutons que l'E. O. S. a en outre of fer t  aux trois
di plômés une promenade de trois jours qui a eu lieu
à Lugano du 16 au 18 octobre.

Ce geste généreux méri tai t  d'être relevé.
Nos fé l ic i ta t ions  et bons voeux à ces trois excel-

lents employés de l'E. O. S.

Les rhumatisants
osent~ils manger

de la viande ?
11 n y  a pas très longtemps encore , on croyait  que

de manger de la viande était  une des principales cau-
ses du rhumat isme et de la goutte. Aujourd 'hu i  nous
savons que ceci n'est que re la t ivement  juste. Manger
trop de viande n'est certes pas très bon , mais se pas-
ser complètement  de viande et d' autres  a l iments
albuminoïdes conduit  que très raiement à la guéri-
son. En général , une consommation modérée de vian-
de ne peut nuire  aux rhumat i san ts , pourvu que la
princi pale a l imenta t ion  consiste en légumes — fruits
— salades. Ce qui est impor tan t , c'est de se nour r i r
modérément en s'abstenant des mets excitants.

Ce qui n'est pas à négl iger  non plus , c'est le t rai-
tement médicamentaire.  Depuis plus de 20 ans , Togal
est un des remèdes les plus connus contre le rhuma-
tisme. Togal ne s'est pas seulement avéré très e f f i -
cace contre toutes les douleurs rhumatismales  — dou-
leurs art iculaires — musculaires et des membres ,
mais aussi contre -le lumbago — les névra lgies — la
scia t ique , la grippe et les refroidissements .  Les tablet-
tes Togal sont d'un e f f e t  calmant , elles activent la
guér ison et font  recouvrer bientôt la capacité de tra-
vail  et le bien-être physi que. Vous obtenez le Togal
au prix de fr. 1.60 dans chaque pharmacie.

B^ùueitets &md<mm
On ignore généralement qu 'il y a dans le district

de Monthey un coin de terre que la nature a favo-
risé après l'avoir, dans le lointain passé, mis à dure
épreuve.

L'Histoire révèle en effet que jad is, les sommets
du Grammont s'ébranlèrent et de ses flancs se déta-
chèrent d'énormes masses de rochers et de terre qui ,
en s'avançant dans la plaine, formèrent ce manchon
au bas duquel se trouve ce joli village des Evouettes.

C'est certainement en souvenir de ce terrible ebou-
lement que la montagne qui le domine porte encore
le nom de « la Dérochiaz » (dérochement).

Sur la masse éboulée qui forme le manchon précité
pousse la vigne plantureuse qui produit le meilleur
cru du district de Monthey. C'est du reste le seul de
ce vieux pays du Chablais qu 'on met en bouteille.
Pétillant et diurétique , il est recommandé aux mala-
des du foie et aux neurasthéniques ! A force d'en
boire , les habitants sont tous souriants et gais.

Ils l'étaient encore plus l'autre dimanche, alors que
les vendanges battaient leur plein . La récolte a été
prodigieuse ici. On cite des propriétaires qui ont
réalisé 70, d'autres 100, jusqu 'à 150 brantées.

Année d'abondance qui permettra de régler bien
des dettes et qu'on aurait voulu fêter encore mieux
que de coutume par un bal populaire, un bal peu
commun, joyeux , frissonnant de passion et de rires ,
où les déclarations d'amour monteraient au diapason
du trombone à coulissés !

Helas ! cette année les vendanges se sont clôturées
sans le bal tant attendu. Mais voilà, le dernier bal
des vendanges a tourné par un nivellement de fonds
de caisse, et Jean , président de la musique, juste-
ment soucieux , de l'« Echo du Grammont », n'a pas
voulu tenter à nouveau l'expérience. Le compte avait
été simplifié la dernière fois. On avajt pourtant
compté que sur chaque bouteille il y aurait 70 ' ct,
de bénéfice, et dans l'euphorie générale, tout ça étai t
parti ; en fumée^l N'eippêphe qu'on, ^vait bierç rigplé.
Mais, -pomme au. lendemain .du bal , le comité. a,vait
été le seul à se gratter derrière I'ôrèille, on 'com-
prend qu'il ait hésité cette année ! " '¦¦¦ » '

y y ¦¦ i '*¦ •• . *-. njN '. . • . .. A
Les Evouettes formen t; avec le. Bouveret , la com-

mune de Port-Valais. C'est ici que s'arrête la cbn-
sonnance linguistique savoyarde. ' C'est ici qu'on a
découvert une mine de charbon que l'on à commen-
cé à exploiter. C'est aussi sur le chemin de la Déro-
chiaz qu'un citoyen de Fully? le mineur Buthey, a
découvert une belle carrière de marbre , un marbre
veiné de rouge-saumon qu 'un ingénieur bâloi s me
disait être de première qualité. ' ,_.

Malheureusement , comme il arrive pour tant de
richesses naturelles du Valais , faute de., capitaux
étrangers , elles restent infruct i f iées . Et le pauvre
prospecteur Buthey s'en est allé de la mine littérale-
ment miné.

A part la vigne , les citoyens des Evouettes se
livrent à l' exp loitation des bois , très fructueuse en
cette époque. Ils rivalisent dans la fabrication des
fascines avec les citoyens de Muraz près de Col-
lombey. Ce n 'est pas peu dire.

Il semble au visiteur , surtout au routier , que ce
village n'of f re  rien de particulier. Or , pour celui qu:
s'aventure dans le bout du village , il jouira de mer-
veilleux paysages. En cheminant par le sentier plein
de charme qui borde vergers et vignes , on aboutit
aux Evouettes d'en haut  d'où l'on jouit d'une vue
ment s'étonner qu'en ce pays , le naturel

Dès lors , comment s'étonner qu 'en ce pays, le
naturel  des gens soit doux , aimable et mystique
quand la nature y est si prodi gue ?

Pierre des Marmettes.

À Lonoeborone
On nous communique :
Dès la fête de la Toussaint , la messe des pèlerins

se célèbre chaque jour à 8 h. Lorsqu 'il y a deux
messes (se renseigner au besoin par télé phone), la
première se dit à 7 heures , soit en semaine, soit le
dimanche.

Dorénavant , les pèlerins voudront bien s'adresser
aux négociants de Bramois pour l' achat des souve-
nirs , objets de piété , cartes postales , bougies à brûler
dans le sanctuaire , etc. Ce petit sacrifice dans leurs
habitudes sera compensé largement , pour leur piété ,
par un recuei l lement  p lus accentué aux abords de la
chapelle . Les Pères restent d' ail!cui _ > à leur disposi-
tion pour bénir  ct indulgencier  les objets de p iété
qu 'ils auront  acquis avant de s'engager dans le sen-
tier de l 'Ermitage.
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VALAIS
Ravitaillement en lait

Il est^rappelé que le rationnement du lait entre en
vigueur le ler novembre 1942. A partir de cette date
(inclusivement), on ne peut acquérir  du lait que con-
tre remise de coupons de rationnement valables.

D'autre part , le prix de vente du lait de consom-
mation sera augmenté , dès cette date , de 1 ct. par
litre. Fédération valaisanne des producteurs de lait.

Notre approvisionnement
en fourrages secs

A maintes reprises, par le moyen de la presse can-
tonale, nous avons exposé la situation de notre can-
ton en ce qui concerne l' approvisionnement en four-
rages secs. Cette situation fut  exp liquée en tenant
compte de notre cheptel qui est encore trop nom-
breux. Les agriculteurs intéressés ont été invités à
l'adapter à leur production. Dans ce sens , l'Action
entreprise et organisée par les soins du Département
de l'Intérieur a abouti et facilitera grandement
l'écoulement du bétail (voir « Bulletin officiel » No 43
du 23 octobre 1942).

Par ailleurs , outre l'exonération du contingent à
l'Armée, nous avons obtenu de l 'Autorité compétente
l'autorisation d'acheter, hors du canton , une quantité
restreinte de foin et regain. Nous pouvons, par con-
tre , obtenir assez facilement de la paille.

Ces fourrages sont réservés pour les communes
dont le déficit en fourrages est dû à une sécheresse
accentuée. Les autres communes, ainsi que les mar-
chands de bétail , devront se conformer à l'Ordon-
nance fédérale No 15, ainsi qu 'à celle plus récente
du 11 septembre 1942.

Pour le moment, et jusqu 'à amélioration sensible
de la situation , seuls les propriétaires ne possédant
qu'une vache seront pris en considération pour l'au-
torisation d'achat de fourrages. Ces attributions ne
dépasseront pas 1200 kg., et le tiers au moins sera
attribué en paille fourragère.

Des autorisations d'achat seront également déli-
vrées pour l'affouragement de chevaux et mulets
occup és à des transports non agricoles. Ces autorisa-
tions seront subordonnées à l'obligation d'acheter
une quantité égale de paille fourragère.

Office cantonal des fourrages.

Pépiniéristes-arboriculteurs autorisés
remplissant les conditions prévues par 1 arrête canto-
nal du 28 janvier 1930 et disposant d'arbres pour la
vente :

MM. Antille Gaston, Sierre ; Bender Adrien , Ful-
ly ; Bertholet Marc, Saillon ; Bovier Henri , Vex ; Don-
net Edouard , Monthey ; Dirren Frères, Martigny ;
Ecole d'agriculture, Châteauneuf ; Landwirtschaft
Schulé, Visp ; Felley Robert , Saxon ; Fellay Maxime,
Versegères-Champsec ; Gaillard Henri , Chamoson ;
Gaillard Hermann, Charrat ; Gaillard Nestor, Saxon ;
Gay Maurice, Sion ; Gay Armand , Fully ; Girod Ur-
bain , Monthey ; Jager César, Tourtemagne ; Jordan
Alphonse, Sion ; Laccomoff Alex., Charrat ; Meyer
Léo, Tourtemagne ; Moulin Victor, Saillon ; Roduit
Hubert , Saillon ; Roduit Marc , Leytron ; Roduit Ro-
land , FuUy ; Rudaz Joseph, Bramois ; Rudaz Victor ,
Vex ; Rémondeulaz Ls, St-Pierre-des-Clages ; Roch
Ernest, Pont de la Morge ; Rithner Onésime, Mon-
they ; Rézert Ls, Riddes ; Ruppen Victor; Masson-
gex ; Sauthier Emile, Conthey-Sensine ; Sauthier An-
dré, Conthey-Sensine ; Spahr Joseph, Sion ; Théodu-
loz Maurice, Grône,

Race d'Hérens
3e Marché-concours de taureaux

Ce marché-concours organisé par la Fédération des
syndicats d'élevage de la race d'Hérens, sous les aus-
pices du Département de l' agriculture , s'est tenu les
21, 22 et 23 octobre à Sion. La commission du mar-
ché était formée de M. le directeur Luisier, gérant
de la Fédération, M. Sierro , chef de la Station can-
tonale de zootechnie, et M. Duc, médecin-vétérinaire,
président du jury cantonal. Sur les 206 taureaux ins-
crits, 203 ont été appréciés par le jury, 163 sujets
ont obtenu 80 points ou plus et ont été admis com-
me taureaux de Herd-book. Les 40 animaux qui n'ont
pas atteint le minimum des points requis pour être
primés ont été autorisés. On a conduit à ce marché-
concours :

5 bêtes âgées de 3 ans ou plus, 57 bêtes âgées de
2 ans ou plus , 141 bêtes âgées de 1 ans et plus.

Parmi les sujets primés ,
62 ont totalisé 80 points 14 ont totalisé 83 points
48 » » 81 » 6 » » 84 »
32 » » 82 » l a  » 85 »

Voici la liste des taureaux les mieux classés dans
chaque catégorie d'âge :

A. Taureaux de 3 ans ou plus : Fripon MM 1232
Versegères-Champsec, 84 pts. (Propr. : S. E. Versegè-
res-Champsec.) *

B. Taureaux de 2 ans ou plus : Farouk MM 194
Arbaz , 85 pts. (Propr. : Ecole cant. d'agriculture de
Châteauneuf.)

C. Taureaux de 1 an : Polo MM 431 Châble , 84 pts.
(Propr. : Terrettaz Amand , Vollèges.)

Willy MM 359 Conthey, 84 pts. (Propr. : Germanier
Paul , Conthey.)

Les transactions ont été relativement nombreuses.
Quelques bêtes de moindre qualité furent reprises à
des prix avantageux par l'Office de l'écoulement du
bétail , de Brougg. Le service d'ordre , absolument
parfait , était assuré par des agents de la police can-
tonale. Signalons enfin que diverses personnalités
s'intéressant à l'élevage du bétail ont rendu visite à
ce marché-concours, entre autre : M. Landis, vice-
directeur de la Division fédérale de l'agriculture , et
M. le conseiller d'Etat Troillet , chef du Département
de l'Intérieur. Ces visiteurs furent reçus par M. A.
Fellay, président de la Fédération.

Les vendanges en valais
La récolte de cette année est estimée à 18 millions

de litres , soit un quart inférieure à celle de l' an der-
nier. La qualité est exceptionnelle et les vendanges
se sont faites dans de bonnes conditions.

Le raisin de table du canton a été l'objet de nom-
breuses transactions. Des centaines de mille kilos ont
été exp édiés en Suisse alémanique. Le Domaine de
l'Etat , à Leytron , en a exp édié, à lui seul , plus de
20,000 kg.

Nendaz
LES CAMBRIOLEURS AU TRAVAIL. — Des

chalets d'été de la région de Haute-Nendaz ont été
pillés de leurs réserves al imentaires  et autres. Un de
ces chalets est la propriété de M. Métry, du Café de
la Place, à Sion. La gendarmerie a arrêté le coupa-
ble , originaire de Sion.
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Un Valaisan à l'honneur
Le Conseil d'Etat vaudois a nommé chef de clini-

que adjoint , au service de chirurgie , sous la direction
de l'éminent chef Dr Pierre Decker , M. le Dr Michel
Coquoz , pour remplacer M. le Dr Jean B u f f a t , qui a
remplacé M. le Dr Jean Rossier , si vivement regretté.

M. le Dr Coquoz, originaire de Salvan est âgé de
31 ans. Au mil i taire , il a été médecin du bataillon
fusiliers de montagne 12.

Sa promotion au poste de chef de clinique adjoint
à l ' important service de chirurgie du grand Hôpital
cantonal vaudois sera bien accueillie de tous ceux
qui connaissent notre éminent concitoyen.

Leytron
DECES. —¦ A Leytron vient de s'éteindre , à l'âge

de 53 ans , M. Gilbert Devayes, notaire , conservateur
du Registre foncier du district  de Mart igny et ancien
vice-président de la commune de Leytron.

Le défunt laisse le souvenir d'un homme intègre ,
aux connaissances étendues et d'un abord agréable.

Que sa veuve et ses enfants , frappés si cruelle-
ment dans leurs affections , veuillent bien croire à
notre profonde sympathie.

L'ensevelissement aura lieu à Leytron , dimanche
ler novembre , à 11 h.

St-Maurice
AU CONSEIL COMMUNAL. — Trois vacances

sont en cours en ce moment au conseil communal
de St-Maurice. Ont , en effet , donné leur démission
MM. Jean Coquoz , qui vient d'être nommé conseiller
dj'Etat ; Jos. Farquet , pour cause de maladie, et
Léon Calloz, sous-chef de gare, qui a été nommé
chef de gare à Viège.

L'élection des trois nouveaux conseillers aura lieu
le dimanche 22 novembre.

POUR LA REFECTION DE LA TOUR ET DE
L'EGLISE ABBATIALE. — D'entente avec le Dé-
partement des travaux publics , les communes de St-
Maurice et Vérossaz ont entrepris d'importants tra-
vaux destinés à protéger désormais le clocher et
l'église de l'Abbaye contre de nouvelles chutes de
blocs de rocher. Nous apprenons que les conseils
municipaux de ces deux communes se sont mainte-
nant mis d'accord pour le partage à parts égales des
avances de fonds relatives au paiement des travaux.

Un jubilé professionnel dans l'hôtellerie
Comme nous 1 apprend 1 organe de 1 Union Helvé-

tia , M. Henri Germanier fête ces jours ses 50 ans
d'activité professionnelle dans cette vaste branche
qu'est la cuisine hôtelière , écrit la « Revue des Hô-
tels ». M. Germanier, qui dirige de main de maître ,
et depuis de longues années déjà , la brigade de l'Hô-
tel des Bergues, à Genève, est très connu dans les
milieux hôteliers , non seulement à cause de sa répu-
tation de grand chef de cuisine, mais aussi grâce à
son activité sociale en tant que président central de
la Société suisse des cuisiniers et vice-président de
la direction générale de l'Union Helvétia.

La preuve que ses qualités furent  reconnues non
seulement en Suisse mais à l'étranger également est
donnée d'une façon éclatante par le geste d'Aristide
Briand , président du Conseil des ministres français ,
qui tint à décorer personnellement Henri Germanier
du Mérite agricole. M. Germanier a rendu d'éminents
services à la cause de l'apprentissage des cuisiniers
et il s'est acquis la reconnaissance des membres de
sa société pour ses initiatives et pour la manière
énergique et sûre dont il a présidé aux destinées de
la Société suisse des cuisiniers. Nous nous joignons
à tous ses amis de Suisse et de l'étranger pour lui
exprimer nos félicitations pour son beau jubilé et
nous espérons que nous continuerons à collaborer
efficacement à la solution des problèmes communs.

Fédération cantonale valaisanne
des pêcheurs amateurs

Dimanche dernier , la Fédération cantonale des
pêcheurs a tenu son assemblée annuelle des délé-
gués , à l'Hôtel de la Gare à Sion. M. Gollut, com-
mandant de la Gendarmerie cantonale valaisanne,
assistait aux délibérations . Cette assemblée avait
pour tâche de discuter les différentes revendications
des sections concernant le prochain arrêté cantonal
sur la pêche. L'affermage des canaux était aussi à
l'ordre du jour.

M. Paul Arlettaz , président central , présente son
rapport qui fait l 'historique de l'activité annuelle de
la Fédération. Quelques critiques sont formulées à
l'égard du Service cantonal chasse et pêche. M. Gol-
lut assure que , dans la mesure du possible , le Dé-
partement a défendu les intérêts des pêcheurs.

Lecture est donnée ensuite des différentes sugges-
tions et vœux des sections. Les discussions parfois
âpres prouvent les difficultés rencontrées par le
Comité central pour contenter tous les pêcheurs et
le Service chasse et pêche !

Les dates d'ouverture de la pêche dans le Rhône,
les rivières et les canaux font l'objet de plusieurs
interventions.

Le fait saillant de cette assemblée est l' admission
du principe de créer des réserves en interdisant la
pêche sur certains parcours de canaux. Ces parcours
interdits devront être, au préalable , fortement dé-
fendus contre les braconniers.

Une deuxième assemblée des délégués sera prévue
à Vernayaz dans le courant de novembre pour revoir
toutes les questions intéressant les questions admi-
nistratives de la Fédération.

M. le commandant Gollut reconnaît la vitalité de
la Fédération des pêcheurs et assure que le Service
chasse et pêche agira d'entente avec le groupement
pour la sauvegarde des intérêts piscicoles en Valais.

La reconnaissance des délégués va tout spéciale-
ment à la section organisatrice de l'assemblée, dont
l'actif président , M. M. Donazzolo , s'est dépensé
sans compter pour créer l'ambiance favorable à un
travail fécond.
¦ Aux premières heures de la soirée, les délégués

quit taient  le sympathique carnotzet de l'Hôtel de la
Gare pour aller déguster les meilleures spécialités
des caves Varone. Les pêcheurs surent apprécier
l'aimable et large hosp ita l i té  de l'hôte. Qu'il en soit
chaudement remercié ! R. F.

Sélection de porte-graines
pour la culture en 1943

Les maraîchers ou cul t ivateurs  possédant des cul-
tures ou récoltes importantes (500 m2 minimum) des
légumes dont la liste suit et dont la qual i té  (pureté
de race - productivi té)  permet de faire un choix pour
culture de porte-graines , sont priés de s'inscrire au-
près de la Station cantonale d'horticulture.

Liste des espèces : choux de garde , choux rouges ,
carottes , céleri-pomme, oignons , mâche (doucette),
epinards , choux de Bruxelles , poireaux.

Indiquer , en s'inscrivant , la nature ct la surface
cultivée du légume.

Station cantonale d'horticulture.

Accident a Chandoline
Un ouvrier  des mines de Chandoline , M. Gustave

Dumas , a fait  une chute d' une hau teu r  de 6 mètres.
Relevé dans un état grave , il a été transporté à l'hô-
pital , où l'on a constaté une f rac ture  du crâne.

SION
Les accidents du travail

Une jeune fi l le  de Sion , Mlle Meyer , qui travail-
lait dans la fabrique de draps de la capitale , a eu un
bras pris dans une machine , mais n'a, heureusement ,
que de simp les blessures et sera rétablie sous peu.

Un qui l'échappe belle
Pendant que l'on procédait , mercredi , au nettoya-

ge d'une bossette clans une cave de Sion , du gaz ¦—
en l' occurrence de l'anhydri te  su l fureux — se répan-
dit et atteint un peintre qui travail lai t  à proximité.
Celui-ci fut  trouvé inerte par des camarades. Des
soins immédiats purent  heureusement  le ramener à
la vie. Mais il était  moins cinq...

Une nouvelle arrestation
L'affa i re  de marché noir que nous avons signalé

dans notre dernier numéro a donné lieu à une en-
quête qui a abouti à une nouvelle arrestation ; il
s'agirait du comp lice de l'ouvrier boulanger coupable.

Succès universitaire
M. Michel de Rivaz , fils de M. André de Rivaz , a

réussi br i l lamment ses examens de demi-licence en
droit à l 'Université de Fribourg. Il a obtenu le maxi-
mum de points. /

Société de développement
des Mayens de Sion

Les membres de la Société de développement des
Mayens de Sion sont convoqués en assemblée géné-
rale samedi prochain , 31 octobre , à 15 heures , à
l'Hôtel de la Planta.

Ordre du jour : 1. rapport du comité ; 2. comptes
1941 ; 3. budget ; 4. programme d'avenir : a) police
des chalets pendant l'hiver ;" b) élargissement de la
banquette du bisse ; c) hygiène ; d) édition d'un gui-
de ; e) édilité ; 5. propositions individuelles.

Le Comité .

SUISSE
Un vaccin contre la fièvre aphteuse

Lundi a eu lieu, à Bâle, l'inauguration de l'Institut
fédéral des vaccins vétérinaires , qui aura pour tâche
essentielle de faciliter la lutte contre la fièvre aph-
teuse, au moyen d'un vaccin qui a été découvert
après de longues et patientes recherches.

Grâce à la découverte du bacille et à la possibilité
de la fabrication d' un vaccin efficace, la Suisse est
à même de combattre efficacement l'épizootie, tout
en devenant absolument indépendante de l'étranger
dans ce domaine.

La construction de l'institut , achevée en deux ans,
a été rendue possible par le fait que le canton de
Bâle-Ville a loué le terrain à la Confédération et a
assumé provisoirement les frais qui seront amortis
par la Confédération en vingt années. La Confédé-
ration payera également l'intérêt.

La fabrication pourra commencer en novembre et
il sera certainement possible de disposer bientôt
d'une quantité suffisante de vaccin pour protéger
notre bétail.

Au cours d'un dîner officiel , M. le conseiller fédé-
ral Stampfli a dit que, grâce à l 'Institut , la lutte con-
tre le redoutable fléau sera considérablement facili-
tée. La « surlangue » coûtait en moyenne 11 millions
de francs par an.

Contre rentrée massive des réfugies
L Union des paysans de la Suisse primitive et des

baillages libres a siégé dimanche à Mûri (Argovie)
en présence d'un millier de participants . A l'unani-
mité, l'assemblée a voté une résolution s'élevant con-
tre la construction d'un barrage dans la vallée d'Ur-
seren et exprimant sa solidarité à la population de
cette région et à celle du Rheinwald.

Le conseiller national Bircher (Argovie) a parlé du
problème des réfugiés. Les participants ont ensuite
adopté une résolution demandant que l'on n'admette
pas les émigrants sans faire de discrimination et
sans tenir compte de leur nombre.

Pour remplacer les pneus
La pénurie de caoutchouc a engagé notre industrie

à fabriquer des pneus de vélo au moyen de succéda-
nés. Pour exp érimenter les qualités et surtout la du-
rée des quelque vingt modèles à l'essai, un contin-
gent assez important de cyclistes partira chaque ma-
tin de Zurich pendant 10 jours pour effectuer une
course d'une centaine de kilomètres. Dans certains
cas, il s'agit de pneus simplement traités au moyen
d'un produit qui protège le caoutchouc ; dans d'au-
tres , en revanche, le pneu est un véritable... succé-
dané. Le soir , les cyclistes rallient Zurich , et les vé-
los sont immédiatement plombés jusqu 'au lendemain
matin. Au bout de 10 jours , les pneus seront soumis
à une expertise spéciale , et l'on saura alors quel est
le résultât pratique de ces essais.

La carte de pain, il y a 25 ans
A propos du rationnement du pain , il convient de

rappeler qu 'il y a presque exactement vingt-cinq ans
que fut  introduite , lors de la première guerre mon-
diale , la carte de pain dans notre pays. C'est le ler
octobre 1917 que le rationnement du pain fut  mis en
vi gueur en Suisse. La ration était  de 250 grammes de
pain par jour et de 500 gr. de farine par mois, avec
un supplément de 100 gr. pour les personnes effec-
tuant  des travaux pénibles et de 50 grammes pour
les indigents . Mais elle dut être diminuée rapide-
ment, c'est-à-dire dès le ler décembre, à 225 gram-
mes de pain et à 350 grammes de farine. Une année
plus tard , donc une fois la guerre terminée, elle fut
rétablie à 250 grammes et ensuite portée à 300 gram-
mes. Lors de sa suppression , en août 1919, soit
presque une année après que la guerre fut  terminée,
la rat ion de pain était de 300 grammes par personne
et par jour.

La livraison du raisin de table
Grâce à l'action organisée par la coop érative

d'achat des vins du pays, cet automne, en faveur
du raisin de table suisse, action proposée par la divi-
sion de l' agriculture du département fédéral de l'éco-
nomie publique , environ deux millions et demi de
kilos de raisin ont été livrés des vignobles du pays
aux consommateurs suisses. La Confédération avait
mis à disposition une somme d' un million de francs
du fonds d' encouragement à la viticulture pour le
rendre meil leur marché.

La crise hôtelière
Un journal  de Lugano , le « Cornere dei Ticino »,

annonce que deux deux plus grands hôtels de Bel-
l inzone , P« Intcrnazionale » et le « Gamper », sont en
vente et vont être transformés.  Le journal  en ques-
tion s' inquiète de cette diminut ion de lits pour Bel-
linzone qui , sans être un centre touris t ique , est ce-
pendant un lieu de passage important qui doit con-
server malgré tout un nombre minimum de possibili-
tés de logement , sans quoi la ville sera obligée de
renoncer à organiser toute manifestation de quelque
importance.

HISTOIRE DU PASSE

L ours d Alexandre Dumas
à Martigny

Il no faut  certes point aller chercher dans les
nombreux et épais volumes de « Voyages » d'Alexan-
dre Dumas père des renseignements ar t is t iques , ni
des descriptions.

En revanche , dans cette collection de gros volumes
entièrement délaissés aujourd'hui  et sans doute à
tort , les anecdotes , les croquis , les portrai ts , les scè-
nes cueillies en cours de route abondent et sont
d'une cocasserie irrésistible. Ainsi cette histoire
d'ours que M. Bellessort a rapportée tout au long
dans l'un des chap itres de son beau volume : XVIIIe
siècle et romantisme, et que nous reproduisons ici à
notre tour.

Arrivant  à Martigny, Alexandre Dumas raconte
qu 'il fut  accueilli  en ces termes par l'aubergiste :

— Monsieur est bien tombé aujourd'hui : nous
avons de l'ours.

— Ah ! Ah ! dit Dumas , est-ce que c'est bon votre
ours ?

L'aubergiste sourit avec un mouvement de tête qui
signifiait : « Quand vous en aurez goûté , vous ne
voudrez plus manger autre chose ».

Dumas en coupa cependant , pour commencer, un
morceau gros comme une olive, qu 'il avala , après
l'avoir enduit de beurre , sous le regard interrogateur
de l'hôtelier. Un second morceau subit la même pré-
paration et prit le même chemin.

— Eh bien ! c'est excellent .
— Ah ! dit l'aubergiste , l'animal auquel vous avez

affaire  était une fameuse bête ; elle pesait trois
cents livres.

—¦ Beau poids , répliqua Dumas, qui continua de
dévorer à belles dents.

— On ne l'a pas eue sans peine , je vous assure,
poursuit l'hôtelier. Croyez-vous, ce gaillard-là a man-
gé la moitié du chasseur qui l'a tué.

Dumas attaquait  alors le dernier morceau ; il lui
sortit de la bouche comme poussé par un ressort.

— Que le diable vous emporte de faire de pareil-
les plaisanteries à un homme qui dîne.

Son estomac se retournait. Mais l'aubergiste, impa-
vide : « Je ne plaisante pas, Monsieur , c'est comme
je vous le dis. »

L'aventure, imprimée dans les « Impressions de
voyage en Suisse », fit bientôt le tour de l'Europe, et
même du monde. Si bien qu'un matin , l'hôtelier de
Martigny se trouva en face d' un voyageur qui , à pei-
ne assis, lui demanda du ton le plus naturel :

— Vous n'avez pas d'ours ?
— Plaît-il ? dit l'homme.
—¦ Je vous demande si vous avez de l'ours.
— Non , Monsieur, non.
Deux jours plus tard , même scène avec un autre

voyageur.
Le lendemain, même question , et même réponse,

puis le surlendemain ; il ne se passait pas de jour
qu'un voyageur, après avoir déposé son sac, ne de-
mandât à manger de l'ours.

A la fin , l'aubergiste devint enrag é.
Or, dix ans plus tard , Dumas, passant par Martigny

avec un ami , lui dit en lui montrant l'aubergiste :
« Voici un homme qui me veut mal de mort. Tu vas
voir. Demande-lui s'il peut nous servir de l'ours. »

A ces mots, l'homme s'emporte : « Encore ! tou-
jours la même plaisanterie. Ah ! ce Dumas, comme
je l'étranglerais volontiers ! »

—¦ Mais enfin , dit l'ami , qu 'y a-t-il de vrai dans
ton bifteck , d'ours ?

—¦ Tout et rien, trois jours avant mon passage à
Martigny, un chasseur avait blessé à mort un ours ,
mais l'animal avait eu encore assez de force pour
tuer le chasseur. En ma qualité de poète dramatique ,
j' ai mis la chose en scène.

La réalité , observe M. Bellesort , n'était pour lui
qu'une matière pétrissable à merci. Mais qui donc
songerait à lui en vouloir , devant les sortes de chef-
d'œuvre de vie, de mouvement et de drôlerie qu'on
en a tiré.

¦(« Rie et Rac ».) Pierre VARIGNY.

Nomination à l'Arsenal de Sion
On nous écrit :
Nous apprenons avec plaisir que le Conseil d'Etat

a nommé M. le capitaine Marius Marclay, de Cham-
péry, au poste important d'intendant de l'Arsenal de
Sion.

Ce choix est très heureux et fait honneur au dis-
trict de Monthey. Nous présentons nos vives félici-
tations à ce jeune off ic ier , comp étent et énergique ,
qui s'est toujours montré à la hauteur de sa tâche.

Nos voeux l'accompagnent dans sa nouvelle car-
rière.

Une jeune fille blessée
Une jeune fille de Conthey, Mlle Fumeaux , s'est

brisé un bras en faisant une chute ; elle a été trans-
portée à l'hôpital régional de Sion.

Le bombardement de Milan
Les bombardements de Milan , dont celui de samedi

après-midi a été effectué par 90 bombardiers , ont
touché p lus ou moins toutes les parties de la ville ,

Il y eut 30 graves incendies et environ 300 plus
petits. Au nombre des édifices atteints f igurent  l'hô-
pital « Maggiore », l 'hôpital « Fate Bene Fratelli », le
local de la jeunesse fasciste , quatre églises , dont celle
de Santa-Croce, l 'Université , plusieurs écoles , la Ma-
ternité , un cimetière , un palace sur la place Trico-
lore , le théâtre Puccini , le cinéma Umbria. Une
dizaine de palais , dont celui de l'Association italo-
germanique , ont été détruits. Des rues entières sont
jonchées de débris : l'allée Vittorio-Veneto , l'allée
Blini , la rue Torricelli , la rue Nievo, etc.

Les pomp iers ont dû répondre à plus de 700 appels
au cours du bombardement. 5000 personnes sont
sans abri. Des paysans et des cyclistes ont été tués
par les explosions hors de la ville.

1 M Î Ë G B U Ë S O m  S i horloger ''qualif ié i
AU MAGASIN D'HORLOGERIE
BIJOUTERIE - LUNETTERIE

E. BERGER
horloger di plômé MARTIGNY Place Centrale

cf îsix fj RC&nfiaka&l Qj de/ F5©NTRf.§
en tout genre, de ma fabrication et terminaison, qualité
garantie ancre, 15, 16, 17 rubis. Montres „lnca bloc",
étanches, anti-magnétiques, lumineuses, acier inoxy dable,
PeiîlOnlagfi aUtOmatlQUfi. - Chronographe de précision,
fabrique „Le Ptiai'B". IMS COtlCOU PS. HlBUlDre HU JUPU
Bruxelles 1897, Liège 1905, Milan 1906, Berne 1914, Ge-
nève, médaille d'or, Paris, grand prix • Vente exclusive
pour le district. Qualité a prix Égal sans concurrença
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Le Cinéma
A l'Etoile : « La Danse avec l'Empereur :

A par t i r  de ce soir , vendredi : La Danse ave
l'Empereur, l' une des brillantes réalisations de 1;
saison avec Marika Rôkk au jeu espiègle. Aimei
chanter , danser , c'est une assez belle formule de vie
C'est celle qu 'adopte la jolie vedette hongroise dan
ce fi lm. Toute l'élégance et le luxe du Château d
Schônbrunn.

Au programme : les actualités mondiales.
Attention : dimanche, fête de la Toussaint , pas di

cinéma. . _
Au Corso

Ce soir vendredi , relâche. Demain samedi : der
nière séance du nouveau programme : Le Gram
Mac Ginty et Femmes sans Amour.

Dimanche, Toussaint : relâche.

Une belle œuvre, une bonne action,
un beau film

Une belle oeuvre : la Ligue antituberculeuse dt
district de Martigny.

Une bonne action : votre présence à l'Etoile mard
prochain 3 novembre.

Un beau f i lm : Stanley et Livingstone, les conque
rants pacifi ques.

Une famille nombreuse
La famille de M. Joseph Gauch, près de Tavel

(Singine), vient d'assister à la naissance de son 23e
enfant. Le père a été marié deux fois. Sept enfants ,
dont six sont encore vivants , sont nés de la premiè-
re union. Dix-sept enfants proviennent du second lit ,
mais deux enfants ont succombé à des maladies. La
famille comprend donc actuellement vingt enfants ,
dont cinq se sont établis et mariés ailleurs , tandis
que sept travaillent encore auprès de leurs parents.

|||f|l i|l| ^̂ "E. A " SaXOn i,r noytmbr^

^ ^M QUI A TUÉ?
gmVB vous l£ saurez en allant voir

ff l i îmmtit
M NUIT DE NOËL
¦Sgjî Le plus mystérieux des f i lms
^iP policiers, avec
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André BRÛLÉ, P. CARTON
J. SERVAIS

Agriculteurs !
Faites moudre vos céréales dans les
nouveaux moulins de la Maison

AUERRIA S. A., à lï)ar_ioi.u ile
Gros rendement et belle qualité !

L âchai de vos meubles
est une ||

affaire de confiance !
Seul le spécialiste saura vous |j||
conseiller pour le mieux |j| !

/7? .U boj ucAwAaj eAi
& CIE S. A. # SION
I FABRIQUE DE MEUBLES | I

Magasin: Av. de la Gare, Sion 1j |
Léon Torrent, Monthey jjj j

JJJJ)

liDDorianl m^nes
¦¦ "¦***¦ ¦¦¦¦¦¦ On demande à acheter

Emile Schmid. Sion

T , , . _ . , bonne vigne , en rapport ,J achète tous cuirs et de j à 5 mesu $uéepeaux ainsi que sauvag.- de éférence aux ,ats>>nés aux plus hauts prix dg Rossett  La Croix ouofficiels du jour. Plan-Cerisier. Faire offres
Se recommande. écrites au journal sous R

-. .. «._¦_ ¦_. « = 2037.

Maison Meytain , en face Qn achèterait un
de la Banque- cantonale.

Tél. 2 17 59 fVIO'7rmazot mille!
DfinOfinnO S' adresser  au journa l

lui oUilSIu sous R 2,m-
capable et de conf iance ,
cherche p lace dans maga-
sin (bonneter ie , lainage ou
al imenta t ion) .  Faire offres
écrites au journal  sous
R 2030

d un certain âge. S adres
à Mce Fumeaux , Saillon

A vendre à bas prix bon
petit

chef al
hors d'âge , sage. S'adres.
au journal sous R 2039.

MARTIGNY
Etat civil
Octobre 1942

Baptêmes : Dondeynaz François , de Gilbert , Char-
rat ; Fleury Thérèse , d 'Henri , Bourg ; Meunier Eli-
sabeth , d'Henri , Bourg ; Actis Serge , de Raynald ,
Vil le ; Lonfat  Maurice , de Germain , Charrat ; Hu-
gon Gérard , d'Albert , Fays ; Crettenand Jean-Louis ,
d 'August in , Cergneux ; Vouilloz Michelle , de Robert ,
Ravoire ; Besse Michelle , de Luc, La Fontaine ; Dini
Edgar , d'Aloïs , Charrat  ; Turci Ginette , d'Oswald ,
Bourg ; Pierroz Willy, de Marcel , Borgeaud ; Saudan
Jean-Pierre , de Robert , Rappes ; Pellaud Raymond ,
d'Emile ; Salzmann Michel , Bourg ; Meilland Andrée ,
de Joseph , Ville ; Rouiller Pierre , de Victor , Bâtiaz ;
Berguerand Luc, d'Emile, Ville ; Pierroz Roland , de
Roger , Ville .

Mariages : Fernand Gollut et Odette Frôhlich , Vil-
le ; Jean Minoia et Emilie Hoffs te t ter , Ville ; René
Max et Cécile Clivaz , Ville ; Marcel Wceffray et
Catherine Laccomoff , Bourg.

Sépultures : Guex Maurice , 1868, Croix ; Ribordy
Laure, 1877, Borgeaud ; Michellod Hélène, 1861, Vil-
le ; Majczak François, 1907, interné polonais ; Vouil-
loz Pierre, 1922, Bourg ; Salzmann Michel , 1942,
Bourg ; Mathey Hélène , 1919, Bourg ; Lonfat Faus-
tine , 1852, Charrat ; Dondeynaz Phili ppine, 1868,
Bourg.

Acte de probité
Il y a deux ans , une personne de Martigny avait

perdu une belle chevalière en or, en pique-niquant
dans la forêt près du chalet de M. Anatole Pellaud ,
sur Chemin-Dessus. Ce dernier fut  avisé de cette
perte. Or, en faisant de la litière , un de ces derniers
jours , Mme Pellaud trouva , la bague en question et
s'empressa d'aviser son propriétaire.

Ce geste était tout naturel pour ceux qui connais-
sent la famille Pellaud et la plupart de nos monta-
gnards, mais il était bon de le signaler â une époque
où la simple probité subit de si fréquentes éclipses.

— Par une coïncidence curieuse, Mme Pellaud , qui
avait perdu , elle aussi , son alliance, en soignant son
bétail , l'avait retrouvée vingt ans plus tard.

Institut de Commerce de Martigny
M. Alexandre Theler, docteur es sciences, montra

un bel optimisme lorsqu 'il créa, malgré les temps
difficiles et les avis contraires , l'Institut de commer-
ce de Martigny.

Basée sur les méthodes d'enseignement moderne,
cette école est divisée en cours qui groupent , au
maximum, 5 ou 6 élèves. Chaque étudiant peut donc
être suivi personnellement par son professeur ; il est
ainsi initié rapidement dans l'étude des branches
commerciales. Après six ou neuf mois, s'il réussit
l'examen demandé, il est en possession d'un di plôme
officiel de secrétaire-comptable, et il trouvera facile-
ment un emploi dans les bureaux d'une entreprise ou
d'un commerce, sans avoir eu besoin de faire un long
apprentissage durant lequel il n'aurait pas, ou peu,
été rétribué.

Les jeunes gens qui , jusqu 'à aujourd'hui , ont quit-
té les classes de l'avenue du Grand St-Bernard , sont
tous occupés dans différents bureaux où ils travail-
lent à la grande satisfaction de leur patron ou de
leurs chefs.

Ces succès sont dus pour une bonne part à M.
Theler, professeur expérimenté. C'est en effet lui
seul l'organisateur de l'Institut de Martigny. M. The-
ler vient de s'unir, ces derniers jours, avec Mlle
Bpndallaz , licenciée es lettres, en qui il a trouvé une
collaboratrice empressée. A eux deux ils assurent
presque tout l'enseignement des élèves.

Le droit commercial est développé avec beaucoup
de verve par M. l'avocat Carron.

Prochainement, sous la direction de M. Gross,
s'ouvrira un cours d'économie pratique, qui groupera
certainement de nombreux adeptes.

Ajoutons que les personnes qui désirent se perfec-
tionner dans une branche ou une langue quelconque ,
peuvent suivre , soit dans la journée , soit le soir , des
cours de quelques heures selon le temps dont ils
disposent.

L'Institut de commerce comprend les enseigne-
ments suivants : comptabilités, correspondance en
toutes langues, dactylographie et sténographie, arith-
métique commerciale, droit commercial, etc., ainsi
que les langues ci-après : français, allemand, "italien ,
anglais , espagnol.

J'ai l'honneur de pouvoir rendre hommage au nom
de tous mes camarades, au dévouement de Mme et
M. Theler qui , soucieux de notre avenir, mettent
tout en œuvre pour nous donner l'instruction néces-
saire dans la vie. Qu'ils trouvent ici l'expression de
notre très sincère reconnaissance.

Un élève u A. Pont.
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H La Direction de la j|

| Caisse f Epargne |
to

24-26, Av. de la Harpe

I ou f aiais
= Société mutuel le, à Sion

|1 informe le public de Martigny et environs
|g que sa représentation à cette place a été
3 transformée en AGENCE. La Direction
Q de celle-ci est confiée à M. JEAN BOLLIN.

== Les bureaux restent fixés au rez-de-chaussée de
§=H l'immeuble de M. Henri Darbellay (Avenue de la
= Gare), et sont ouverts comme suit :

== Matin , de 8 à 12 h.
= Après-midi , de 14 à 17 h.
= Le samedi après midi , les guichets sont fermés

H Dépôts et Prêts
SB sous toutes formes , aux conditions les plus favorables
H| Encaissements d'effets de commerce
|H Location de safes dans notre chambre forte

LAU/Ai* ®§E
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On demande une

Jessne f SUE
pour aider dans un mena
ge de campagne. S'adres
au journal sous R 2025.

A vendre pour la bou
chérie un

On demande à Martigny

Appartement
une chambre et cuisine.

S'adresser au journal
sous R 2040. ^'vVv '' . 1: . ,  ¦ ': ,̂ ' ' ' :• i.̂  VMi -I'::

DÈS CE SOIR V E N D R E D I

f̂os* a, j f /j *\ **___?_Klsh la ceigne danseuse et chanteuse hongroise
fïl>(A/i4>K4A> JVWMb dans son plus grand film .

La danse auec l'empereur
I 

Toute la splendeur de la cour d Autriche, au château de Schônbrunn, W_____msous le rètjne de l'empereur J oseph II . iBHEgl

%î£? WÈ % .,3ê!r '4H ATTENTION ! DIMANCHE TOUSSAINT, PAS DE CINÉMA B̂ ^p̂ ^̂ ^̂ ^ SI^̂

ETOILE
^la célèbre danseuse et chanteuse hongroise IHKIIdans son plus grand film . iliil

Messe pour les Français
Dimanche, à 9 h. 30, aura lieu à l'église paroissiale

une messe pour les morts français des deux guerres.
Cet office sera célébré par M. le Rd abbé Chetelat ,

du Collè ge Ste-Marie.

Caisses de compensation
Lundi s'est tenue , à la grande salle de l'Hôtel de

Ville de Martigny, une séance à l'intention des pré-
posés des communes du Bas-Valais au service des
caisses de compensation. Une quarantaine de délé-
gués environ étaient présents . A midi , un dîner en
commun eut lieu à l'Hôtel du Grand St-Bernard , à
Martigny-Gare.

Martigny-Sports
C'est à nouveau Chippis I qui jouera dimanche

1er novembre contre Martigny I, mais cette fois-ci
pouf le championnat suisse de 2e ligue. La lutte pour
l'obtention des 2 points sera ardente, car les deux
équipes sont de force sensiblement égale. Cette ren-
contre débutera à 15 h. 15. Elle sera précédée du
match comptant pour le championnat valaisan entre
Sion II et Martigny II, début de ce match à 13 h. 15.

Syndicat de la race tachetée
Il a été présenté de superbes sujets au concours

qui a eu lieu à Martigny. Il s'est conclu des transac-
tions à des prix assez satisfaisants.

Ont obtenu la croix fédérale pour leur bétail : MM.
Giroud Octave, à Charrat ; Vallotton Albert et Gay
Charles, à Martigny-Ville ; Morand Pierre-Marie, à
Martigny-Bourg.

Martigny-Bourg
Assemblée générale annuelle de la Fanfare municipale

« Edelweiss » ' >
Mercredi s'est tenue l'assemblée générale de la

Fanfare. Louis Darbellay fit son rapport présidentiel
et retraça l'activité de la société durant l'année écou-
lée. Il donna ensuite la parole au secrétaire pour la
lecture du protocole de l'assemblée précédente et au
caissier qui nous apprit un état de caisse satisfaisant.

On passa ensuite aux nominations statutaires. Louis
Darbellay, président , et Louis Piota , caissier, se dé-
clarent irrémédiablement démissionnaires. Ils invo-
quent leurs lourdes charges professionnelles et le
poids des ans... Ils émettent le vœu que des forces
nouvelles et jeunes s'occupent de la Fanfare.

On vota , et le comité suivant fut chargé de diriger
la société pour l'année 1942-43 :

Président : Jean-Charles Paccolat ; vice-président :
Paul Darbellay ; caissier : Henri Meunier ;. secrétai-
re : Pierre Arlettaz ; membres adjoints : Aloys Gil-
lioz , Marcel Gard , Gilbert Meunier ; archiviste : Ulys-
se Bossonnet.

Sous « varia », plusieurs propositions font l'objet
d'une discussion nourrie et prouvent l'intérêt ' que
portent tous les membres à leur société.

M. le professeur N. Don continuera à diriger la
société. D'autre part , il est décidé de vouer un soin
tout particulier à la formation des élèves et à la pré-
paration de la soirée des membres passifs.

En fin d'assemblée, le noueau président adressa
quelques paroles à l'adresse de Louis Darbellay, pré-
sident sortant de charge. Il le remercia vivement au
nom de la Fanfare tout entière pour sa féconde acti-
vité pendant plus de vingt ans et relata les faits sail-
lants qui marquèrent sa présidence. Il dit aussi toute
la reconnaissance des membres de l'« Edelweiss » en-
vers leur ancien caissier Louis Piota.

Les deux démissionnaires du comité remercièrent
et dirent en termes enthousiastes toute la confiance
qu'eux-mêmes et les anciens mettaient dans le nou-
veau comité pour les destinées de la Fanfare.

Et la soirée se termina par le traditionnel verre
de l'amitié pendant lequel les anciens nous racontè-
rent leurs inoubliables souvenirs de musiciens. X.

P.-S. — Un vibrant appel est lancé aux jeunes de
Martigny-Bourg et Combe qui s'intéresseraient à no-
tre société. Qu'ils s'inscrivent au plus tôt auprès de
M. Aloys Gillioz.

" CINÉMA ÉTOILE MARTIGNY
Mardi 3 novembre à 20 h. 30

Séance au bénéfice de la LIGUE ANTITUBERCULEUSE
du District de Martigny et de la Pouponnière.

Au programme: Le plus beau reportage dn monde

STMILEY ET LIVINGSTON
LES CONQUÉRANTS PA CIFIQUES

3 années de travail en Afrique Orientale
Anglaise

A 13 h. 30 et 16 h, 30, matinées pour enfants

Gym d'Hommes
Assemblée générale le samedi 31 octobre, à 20 h. 30

précises , au café Bianchetti à Martigny-Bourg.
Présence indispensable.

Harmonie municipale
Ce soir vendredi, répétition générale à 20 h. 30.

Le problème de Passurance-vieillesse
La commission du Conseil des Etats chargée d'exa-

miner les rapports du Conseil fédéral sur l'initiative
du canton de Neuchâtel relative à l'introduction de
l'assurance vieillesse et survivants et sur les propo-
sitions du. canton de Genève concernant la transfor-
mation de la Caisse de compensation pour perte de
salaire et de gain pour assister la vieillesse, s'est
réunie sous la présidence de M. Vieli (Grisons), con-
seiller aux Etats, et en présence des directeurs MM.
Saxer et Willi.

La commission a décidé de ne pas entrer en ma-
tière actuellement et de renvoyer sa décision jusqu'à
ce que lui soit soumis le rapport du Conseil fédéral
sur l'initiative populaire concernant l'introduction de
l'assurance vieillesse et d'autres problèmes sociaux.

Sache donc cette triste et rassurante chose
Que nul , coq du matin ou rossignol du soir,
N'a tout à fait le chant qu'il rêvait d'avoir.

Edmond Rostand.

t
Madame Gilbert DEVAYES et ses 

^
enfants

Ulrich, Edmée et Gilberte, à Leytron ;
Monsieur Prosper DEVAYES et famille ;
Madame et Monsieur Louis DEFAYES et

famille ;
Madame et Monsieur Edouard CHESEAUX ;
Madame et Monsieur Aristide GAY ; .
Madame Veuve Laurence RODUIT ;
Madame Veuve JEtené MICHELLOD et ses

enfants ;
Les familles CHESEAUX, DEFAYES, ROS-

SIER,
ainsi que les familles parentes et alliées,

ont la profonde douleur de faire part du
deces de

Monsieur GH Dévastes
Notaire

Conservateur du Registre foncier
de Martigny

Ancien vice-président de la Commune
de Leytron

leur cher époux, père frère, beau-frère, oncle,
neveu et cousin, pieusement décédé à l'âge de
53 ans, muni des Saints Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Leytron le
dimanche 1er novembre 1942, à 11 heures.

Priez pour Lui

Cet avis tient lieu de faire-part.

Monsieur Alfred RUFENACHT et famille,
à Martigny, profondément touchés des témoi-
gnages de sympathie reçus à l'occasion du
décès de
Madame Germaine Rûfenacht-Spinner

remercient très sincèrement toutes les person-
nes qui y ont pris part et tout spécialement
la Société des Boulangers de Martigny.

Pully, le 29 octobre 1942.

*"¦ mmmâ ^m____ wmmf_____ aa___m_mÊ__m_____ m

Les familles GAY et SEMBLANET, à Mar-
ti gny-Bourg, ainsi que les familles parentes
et alliées, remercient bien sincèrement toutes
les personnes qui ont pris part à leur deuil.

(Couronnes mortuaires ZÎ L
** JEAN LEEMANN ZÏÏtfilW
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Que nous ayons, dans le pays , d 'imporlan-
les ressources encore trop peu utilisées, c'est

ce que montre la très vivante

EXPOSITION AMBULANTE
en faveur de la

¦îécuf dîûMàH-
à la

Grande Salle de l'Hôtel de Ville
à Martigny-Ville

du 31 octobre au 5 novembre 1942,

Rien ne saurait mieux que cette exposition
manifester la nécessité de la récupération.

Entrée libre. Heures d'ouverture de S h. à
20 h. Ouverture officielle samedi à W h.

Département de l'Intérieur
du Canton du Valais

\____________u____________w__w___-___ -_________________ m- i ¦imiiiiiiiÉW

EN VENTE I „̂ ~_____M____________ 9___-___K_B______a_!
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au magasin du journal Le Rhône <

à Martigny (
(Tél. 6 10 52, ch . post. Il c 1656) i

¦ ' V -  ' t

La Bergère d'Evolène . . fr 1.- .]
roman d'amour '

La Carte du Monde . . . . 4.60
i (indispensable à ceux qui désirent 

^suivre tes événements) . .. <

Le Classeur à documents . 11.-- !
à 12 compartiments, nécessaire I
dans chaque famille désirant tenir *
ses papiers et reçus en ordre , . .y , y ,  _ <
¦v.. - :-! ' " ' . fj)j i |jj ; . -} '!. ': ¦(

La Femme, Médecin du Foyer izS ĵj <
supïirbe " Volume i l lustré  de 1122 H e ;«: ,'¦;•: i

.̂ .RageSj  438 .gravures et 53 plan- 1
ches, ouvrage d'hygiène et de' ' • -••.-*-
médecine du foyer i

Hegîiï*_M dé laiterie ¦ j
Registres.' d'impôt.:sar. le. revenu.», . d
§8â î&&*»p|H* 9 «C^G* <n -r 1
Papier pour n^achine à ecrire, etc. |
g'oii^^:amiançes. %t<^bQn^i^eptSj i9,j>UFné- i
ip.duL. compte de chèques est II c 52. Pour |
fêsPffiéî  §?cfôi# F« <

'¦:i'i' '.'¦.¦.u r-. , } _ .; . ..v, :_ j

Potager
de campagne
à 3 trous, bouilloire en cui-
vre, en bon état. S'adres-
ser cher Léonce Vuadens,
forestier, Vouvry. 1,

Fabncaiion
et uente de

Fourrures
Chamofsage de peaux
Empaillage d' animaux
Achat de peaux

Pelleterie M. L A Y R I T Z
Chemin des Pins 15, Bienne 7

fromage
Contre 1 kg. de coupons
de fromage vous obtenez
2 kg. de très bon fromage
maigre, tendre  et salé , à
2 fr. 30 le kg. ; ou 2 kg.
de très bon f romage  %
gras, tendre et salé, à fr.
2.80 le kg.

Envoi  con t r e  rem-
boursent, par Laiterie E.
Stotzer , Colombier (Nch.).

r i upi mu
A vendre belle

__________ " *"_é w

sur la route de la Forclaz.
Bel emplacement pour

ruches d' abeilles. S'adres.
au journal sous R 2026.

<êûmka®to
sont achetés au plus
haut prix . S'adresser
à Alfred Dondainaz,
Charrat.

Bonnes OCCaSIODS
Lits Louis XV, bon crin ,
l i ter ie  neuve, 150 fr. Ar-
moires 45 fr. Lavabos
marbre 25 fr .  Commodes
40 fr. Tables rondes noyer
35 fr. Divans turcs. Lits
en fer complets 75 fr .
Armoires à glace 150 fr .
Dressoirs 150 fr. Pousset-
tes 25 fr. Canapés 60 fr.
Potagers à gaz 40 fr. Ta-
bles de nu i t  10 fr .  Chai-
ses, glaces 10 fr. Tables
à rallonges 40 fr .  Habits
en tous genres , bas prix.
Complets, chaussures.

A. DELALOYE , £•"££„..
Bïartlguy-Bonrfi

onèyre
pr la boucherie. S adr. chez
Maret Cyrille , Rue Octo-
dure, Marti g-ny.

Ma êis
A VENDRE dans jo l ie
s i t ua t i on  ensoleil lée , mai-
son de 4 pièces , eau , élec-
t r ic i té , avec ou sans ter-
rain ct grange-écurie, ain-
si que 3000 m-' de forêts.
Jules  Bruchez , Les Ecot-
teaux , Chemin s /Mart igny.

oienaf
On placerait en hivernage
un bon cheval sage, évent.
à vendre. Disponible de
suite. S'adres. à Roserens
Benpmin, Bruson , Bagnes.
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Robuste chaussure de sport
avec double semelle impré-
gnée etbordfeutre

27/29 18.80
30/35 21.30

1 36/39 27.80

Bottine de sport
avec double se-
melle imprégnée.

22/26 14.8D
27/29 17.80

y-- --.''

A VENDRE 150 m. de

fOlCS . DCCOOflIIC
2 vagonnets et 2 plaques tournantes
50 cm. d'écartement — Adresse : HENRI COMTE,
Chemin du Viaduc , Malley, Lausanne, téléphone 329 10.

£<X>00<>X><><X><>0<>CK><><X>0^

W ADELPHE SALAMI» |
S licencié en droit \

Ï o ouvert une étude j
| de notaire à Sierre i
$ route de Montana, près du Café de la Zervettaz <

£ Téléphone Nô 511 45 r ' . 
^

.A. _V.e m .Cl-re JeuhV :ménagèf;jcKèrch
, . .. un-petiti; 

( toutes  marques),  et ASPI- l|llUu ^P l i l l l l'
RAJEURS (tous modèles) ?|r 
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d'occasion..^Garantie,. ' . ._ {  tf âwàftf â&.i _>hU'!ifti4dë
..N Sj adresser an . journal  Mti |Mlf-|<|||wlP%î!ft l
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A mettre, en hivernage l it  _ f S ka t m \
bon petit fc,i *«»«

.' •' k".'"yW. .'¦•• ' ' m, ' ¦'. sommiers adhérents^ mate
E W & B B Ë Ë m Sï ï  'as > 50.-. Lit cuivre,  larg
¦ ¦¦MI*_i§ i m. 40, av. sommier mé

éventuellement on le ven- tal1" matelas copek, lain

drai t .  S'adresser au jour- e| coton> 8-5-- ,Llt. n0Ver
nal sous R 2022. j »1- aîic,en - avec 

,
som™e

: bon état et matelas, 90.-
.•"?',¦ Calo pr vestibule ou gram

On donnerait appartement, bon foyei
|| m___,_mmmt M,_¦____ •___ f°nr  garni, bon état , 40.-4 moutons ^̂ ^Pour le pr intemps 1943

en hivernage. S'adresser on demande à louer un
au journal sous R 2028. _

Cfeewaf " ™W
^"¦ »-^H W ^m m j e 10 mesures, aux envi

âgé pouvant  fa i re  encore rons de Mart igny.
petit service. S'adresser à S'adresser au Collèg
Farquet  Marcel, Levron. Ste-Marie, Martigny.
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impossible de distinguer
le; pullover ri^yf de celui lavé avec gabion

¦¦ ¦ 5 '-' ]j : p»vf fî  ï - : ; - i r -..y - , t . -A -.
Faites aussi vos petites lessives à froid avec Radion

A UEADRE A RIDDES S0IQI18Z, lOPllIlSZ VOS PK
Un jardin aux Barreyres de 2300 m" î:'

 ̂
,«„ A _ ,„. oon .crver votre ™ durant !< î,«.i„

Un pré aux Barreyres de 1070 m2 H|n do»c .vcc N O B E L L», i, i,m__. Coii y,. d» D>
TT , , -, , _m\ M W m Nobel , fortifiant par excellence pour U vue, eau
Un prG 3 La LOUr de 1275 m" i' f* l ¦ ' ¦ mcrveillome pour \e_ yeux faibles , irrité», fati gue»,
¦fT ,« M«»£ î T r1 J C A C k  - ] _r« -__^rS____l enflammé.. N O B E L L A  le. soula?e, le. con.ervcUn PTC U La Lotit '  de 549 m Hè| clair, et fort.. Son effet e.t .urprenant. Ml. Fr. J 50
S'adresser à l'Etude de Me Edouard  Cotiuoz , llfcSilîiJI • ExP édilion immédiat , par

avocat et notaire , à Marti gny-Viiie. Pharmacie Engelmanii chwon montreux

' ¦PWWP - —i '¦"¦' ' ¦ "»M"î ""î ^̂ i!|BH
Viande séctiée
Salami le kg. S.—
Rôti Isr choix Htrlidella 4.20—
CStei fumées , saucisses minage
Viande hachés 3.40. —
pour charcuterie
50 point, pour 100 gramme.
Boucherie j ^Gheuaiine *fk ,
Centrale tk

vevoy r i  j\ lTél. 5 19 82 \_L_ C J S .Beari ** *»" A vendre

carottes nantaises
r ouges , excellente qualité, pour encavage.

par  20 kg. f r. 0.38 le kg.
par 50 kg. h » 0.35 »

Fédération valaisanne des Producteurs
de lait, Sion, Tél. 2 14 44,

IMPRIMERIE PILLET — MARTIGNY

Je cherche pour le 31
octobre un

LIT
à 2 places, si possible en
noyer poli , avec sommier et
matelas, en très bon état.
Paiement comptant. S'adr.
au journal sous R 2003.

cuirs â
câôuck&uée
mélèze, cercles galvanisés

80 l i tres 35 fr.
60 litres 30 fr.

Tonnellerie
Darbellay, Martigny

On demande de suite

ouvriers sur bois

Qiumkj wnt&> d'âshhçj ehw
de/ fiJièciùcm à f û i h x .  eœtha-iièduUô

I Nous envoyons à choix | ïe| I O L I?— r̂= lll U 11 IH C a
poche et montres-bracelet, darnes et mes-

§ 

sieurs, 15, IG , 17 rubis, Fr. 18.- , 2B. , 29.-,
35.-, I... - _ 150.-. Montres étanches „Chok
Résist", anti-magnétiques, 15 rubis prima ,
Fr. 39.-, 48.-. 55.-, etc. Superbes chrono-
graphes 17 rubis. Fr. 49 -, 58- , etc. Montres
or, Fr. 55.- â 630.-. Montres poche pour
forts travaux, Fr. 8 53, 17.-, 25.-, 29.-. 35.-,
Q5.-. Montres au ' oniati ques. Tout est garanli
3 ans. Par 6 pièces, 10 % de rabais.

Vf à&û&QQhiQj de/ ifûièeloMm/
R. Célest. BEUCHAT ggg

On demande de suite

FILLE
ou femme de 30 à 40 ans
pour aider au ménage ct
sachant  traire.  — Faire
off res  au journal  sous R
2035.

v o ?̂eubles DE BON GO û T
SIMPLES ET R I C H E S

F A B R I Q U E  D E  M E U B L E S  
t̂^^̂ ^^^^^^ '̂I^̂ S ' "' <

Demandez /u» .s prix et conditions ^gffVT ^•__fi^X J 
^•f-j fll^Bj '̂[.̂ _ ''f' /gffl

Hache-paille - Coupe-racines
Coup e-pa ille —¦ Pomp es à purin

CUf lrlBS PlérOZ • Machines agricoles
Tél. 61379, MarlignyVille

Rcpréieotaat des Ateliers de Construction Bucher-Guyer

Fourneau-Potager
3 t rous , en très bon état ,
avec boui l lo i re  en cuivre.

S' adr. Mme Vve Claris-
se Giroud.  La Bâtiaz.




